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HAGUENAU   Groupe d’entraide mutuelle

« Ici, on est quelqu’un »

On dirait une bande de co-
pains, qui rient et se taqui-
nent autour d’un café. Diffi-
cile de croire qu’il y a six

mois à peine, aucuns ne se connais-
saient. À peine si certains s’étaient 
croisés à l’hôpital de jour. Car
autour de la table, la plupart souf-
frent de « fragilités psychiques » 
— c’est d’ailleurs ce qui, au départ, 
les a réunis dans ce Groupe d’entrai-
de mutuelle (GEM), né à Haguenau 
il y a six mois. Mais ce point com-
mun n’est pas ce qui les rassemble 
presque tous les jours : au GEM, il 
n’y a pas de dossier médical, « on 
vient pour décompresser, on n’a pas
d’étiquette », apprécie Daniel, Ha-
guenovien d’une cinquantaine d’an-
nées. « On n’accueille pas une mala-
die, mais une personne : ici, on est 
quelqu’un », résume-t-il en sou-
riant.

Activités, sorties… 
le groupe haguenovien 
bouillonne d’idées

Le lieu d’accueil, baptisé l’Azimut, 
se veut un complément des structu-
res médicales que fréquentent ses 
adhérents. Se retrouver en dehors 
des lieux de soins permet de « com-
penser l’isolement dû au handi-
cap », insiste Dominique, qui vit à 
Betschdorf. De l’autre côté de la ta-
ble, Sabrina confirme : « Avoir un 
endroit comme ça, où se retrouver, 
ça manquait vraiment… » « Depuis,
c’est le bonheur !, s’enthousiasme 
Daniel. Ici, on se respecte, on ne 
juge pas les autres. » Tous sont 
d’accord : entre adhérents, on se 
comprend, même à demi-mot, sans 
forcément avoir besoin de parler de 
ces maladies qui prennent déjà tant
de place dans leur vie.
Au GEM, une quinzaine de person-
nes en moyenne passe chaque jour 
prendre un café, lire le journal ou 
discuter. Des activités choisies par 
le groupe peuvent être planifiées, 
mais n’y participent que ceux qui le
souhaitent, sans contrainte. Ainsi, 
en février, les adhérents ont prévu 
de faire des crêpes, une pierrade, de
se retrouver autour de jeux de socié-
té, d’ateliers mosaïque ou écriture, 
d’aller faire du shopping, de se ren-
dre au cinéma ou à l’opéra. Le grou-
pe bouillonne d’idées — et songe par
exemple à accueillir des artistes
dans ses locaux pour des exposi-
tions temporaires, histoire de s’ins-
crire dans « l’énergie culturelle lo-

cale » — et l’acquisition toute 
récente d’une camionnette de neuf 
places ouvre également de nou-
veaux horizons.
La première assemblée générale du 
GEM l’Azimut se tiendra en avril : on
élira alors un nouveau bureau,
constitué d’adhérents. Dans le Bas-
Rhin, il existe cinq GEM ouverts aux
adultes présentant des fragilités
psychiques, et si chacun fonctionne
à sa façon, l’objectif reste le même : 
« Les adhérents sont acteurs de l’as-
sociation, ils doivent se l’appro-

prier », explique Mélanie Wester-
meyer. L’actuelle présidente du 
GEM, chef de service au Centre de 
Harthouse — dont le Service d’ac-
compagnement médico-social pour 
adulte handicapé, à l’origine du pro-
jet, en est aujourd’hui le parrain — 
se réjouit ainsi de passer la main.

Les adhérents aux commandes
Le GEM, qui fonctionne en partena-
riat avec l’Établissement public de 
santé mentale de Brumath, bénéfice
d’une subvention annuelle de 

l’Agence régionale de santé de 
75 000 euros, une somme qui per-
met de financer le local hagueno-
vien et un poste d’animateur, occu-
pé par Nicolas Ott. « Avec Lisa 
[apprentie animatrice, NDLR], on 
est là pour assurer la médiation et 
l’organisation plus concrète des pro-
jets. On est les “outils” des adhé-
rents », insiste ce dernier, qui rap-
pelle également que la structure est 
ouverte aux « personnes de la socié-
té civile qui souhaitent s’investir 
bénévolement pour animer des ate-

liers, dans une démarche d’ouvertu-
re, pas maternante ».
Les 26 adhérents du GEM de Hague-
nau se préparent donc à prendre les
rênes de la structure. Une suite logi-
que et naturelle puisqu’une grande 
partie d’entre eux s’est investie
dans la création de l’Azimut depuis 
avril dernier : ils étaient de chaque 
réunion, sont allés chercher les
meubles pour équiper les locaux au 
sous-sol du 13 rue Capito, investis 
en août. Les quelque 70 m² loués 
comprennent un bureau et une
grande salle de vie dotée d’une cui-
sine et aménagée chaleureusement,
comme à la maison — des livres, des
jeux de société, une télévision, des 
canapés… C’est là qu’ils ont passé le
réveillon du Nouvel An (une premiè-
re pour beaucoup, habitués à rester 
seul ce soir-là) et planifié leurs va-
cances ensemble. Mercredi, autour 
de la grande table, ils préparaient la
liste de courses pour les portes 
ouvertes de samedi. Comme des co-
pains organisant leur pendaison de 
crémaillère. R

CÉLINE ROUSSEAU

Q GEM l’Azimut, 13 rue Capito à 
Haguenau. Contact : 
assoc.azimut@gmail.com, 
✆ 09 84 58 02 74 ou ✆ 07 83 49 36 23
Horaires : mardi, mercredi et jeudi de 
10 h à 12 h et de 14 h à 18 h ; vendredi 
de 10 h à 12 h et de 14 h à 19 h ; 
samedi 14 h à 18 h.

Adhérents et animateurs (de g. à dr., Dominique, Lisa, Nicolas, Sabrina, Daniel et Mélanie) préparent les portes ouvertes de la structure.  PHOTO DNA - FRANCK 
KOBI

Né il y a six mois, le Groupe d’entraide mutuelle « L’Azimut » réunit à Haguenau, en dehors des structures de soin, 
des personnes présentant des fragilités psychiques. Un espace de liberté et de lien social à découvrir samedi.

SAMEDI, L’AZIMUT OUVRE SES PORTES AU PUBLIC

Inauguré officiellement aujourd’hui, le GEM l’Azimut ouvre 
ses locaux du 13 rue Capito de Haguenau au grand public ce 
samedi 30 janvier de 10 h à 18 h (entrée libre).

u À 10 h, vernissage de l’exposition photographique « Les 
gens de la rue » des Haguenoviens Roselyne Bastian et Ro-
land Freiburger. Réalisés depuis plus d’un an à Strasbourg, 
autour de la cathédrale ou dans la Grand-rue, ces portraits de 
SDF se focalisent souvent sur les mains et les regards (DNA du 
24 novembre). Les photographes ont ensuite retouché légère-
ment leurs clichés, laissant souvent un détail en couleur sur 
l’image en noir et blanc. L’exposition sera ensuite visible 
pendant les horaires d’ouverture du GEM jusqu’au 13 février. 
Les artistes seront ravis de rencontrer le public aujourd’hui 
vendredi de 17 h à 20 h et demain samedi de 10 h à 14 h.
u À 15 h, le groupe de percussions du Sonnenhof se produira 
dans les locaux.
u Toute la journée, vente de café et gâteaux, en présence des 
adhérents et des acteurs de l’association.

Les photographes haguenoviens Roselyne Bastian et 
Roland Freiburger exposeront dans les locaux du GEM 
jusqu’au 13 février.  PHOTO ROSELYNE BASTIAN.


